
Signe dans la Bible

Autour des pierres
Le roc et la maison

Une maison bâtie sur le roc
Évangile selon saint Matthieu, 7. 24-27

__ « La maison ne s'est pas écroulée, car elle était
fondée sur le roc. »
__

La Parole de Dieu
lue par
Wilfried Bosch

La méditation
frère Adrien Candiard
couvent du Caire

La Parole de Dieu 
Tout homme qui écoute ce que je vous dis là et le met en pratique est comparable à un homme prévoyant qui a bâti sa maison sur le
roc. 

La pluie est tombée, les torrents ont dévalé, la tempête a soufflé et s'est abattue sur cette maison ; la maison ne s'est pas écroulée, car
elle était fondée sur le roc. 

Et tout homme qui écoute ce que je vous dis là sans le mettre en pratique est comparable à un homme insensé qui a bâti sa maison
sur le sable. 

La pluie est tombée, les torrents ont dévalé, la tempête a soufflé, elle a secoué cette maison ; la maison s'est écroulée, et son
écroulement a été complet. »

La méditation 
Les trois petits cochons
Une maison trop légère qui ne résiste pas. Une maison en pierre dont les murs résistent, sauvant la vie de ses habitants. Est-ce bien
une page d’évangile ? N’est-ce pas aussi l’histoire des trois petits cochons menacés par le grand méchant loup ? Je le confesse, je
confonds toujours un peu les deux histoires. À tort, d’ailleurs.
Car que nous dit le conte ? Qu’il faut construire de solides murs de pierre, épais, résistants, pour se protéger du danger qui menace,
du souffle du grand méchant loup qui a déjà détruit la maison en paille et la maison en bois. 
Jésus, les cochons en moins, dit-il la même chose ? Pas tout à fait. Car il ne parle pas de murs. Il parle de fondations.
La maison solide de l’évangile n’est pas celle qui a les murs les plus protecteurs ou les plus isolants. L’idéal n’est pas de se couper
d’un monde extérieur hostile, par une forteresse aux murailles imprenables. L’évangile ne nous dit d’ailleurs rien des murs, parce que
ce n’est pas d’eux que vient la solidité de la maison.
Au contraire, la seule chose qui compte, c’est le fondement : la maison est-elle construite sur le sable de nos impulsions, de nos
envies, de nos distractions, de nos ambitions, ou sur le Christ, seul roc inaltérable (*) ? Fondée sur le Christ, elle peut bien être ouverte
à tous les vents, aux appels de l’Esprit comme au dérangement de mes frères ; les murs peuvent bien être percés de trous ; l’isolation
thermique ou phonique peut bien laisser à désirer ; mais je ne crains rien, car cette maison a la solidité des promesses éternelles.

* Première lettre de saint Paul aux Corinthiens, chapitre 10, verset 4


